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" chct, Ics prlfons, la guerre, les impots, Ic

" defpotifmc dcs Gouverncurs ? Sous cettc

** loi a la vcrite vos proccs ne feront plus dc-
** cides par un corps de jurcs, ou prcfide

** Ibuvent rignorance et la partialite. Mais

fera-ce un mal ? La Juftice Angloifc, cil-

elle nioins coAteufe ? Aimeriez-vous que
" vos enfans heritaflent u TAngloifc, tout a

" Taine, ricn aux cadets ? — Sericz-vous bien

aife qu on vous concedat vos tcrres au taux

de TAngleterre ? Voudriez vous payer la

*' dixme a dixieme gerbe, comme en Angle-
" terre ?— La loi Franc^oife, n'eft-elle pas plus

claire, plus fimple ? — n'cft-elle pas ecrite

dans une langue que vous entendez ?— La loi

Fran^oife a done pour vous toute Ibrte

d'avantages : et les Anglois judicieux, (tels

qu'il sen trouve un grand nombre dans la

colonie,) conviennent qu'on ne pourra nous

la refufer avec equite.

** Audi n'eft-ce pas la le point qui choque

d'avantage ces citoyens envieux dans les adtes

du parlement dont ils voudroient obtenir la

" revocation. Le voici, ce point, qu'ils vous
" cachent, mais qui fe defend entre eux. L'un

de ces ades non-feulement vous permet le

libre exercice de la religion Catholique, mais

il vous dilpenfe de ferments qui y font con-

" traires, et par-la il vous ouvre une porte

aux emplois et aux charges de la province.

Voila ce qui les revoke ! voila ce qui les

fait dire dans les papiers publics, " %^ cejl
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